
Le Mas-Broussard 

 

A l'entrée du village, on entend le bruit du marteau sur l'enclume de la forge du 
maréchal-ferrant : Emile Vielletoile ; elle jouxte l'auberge du même nom où des 
ouvriers du chantier de la voie ferrée ont pris pension, quelques années auparavant, 
en particulier Léonard Bordas, un tailleur de pierre creusois, venu pour la 
construction du viaduc. Ce n'était pas son premier chantier itinérant mais ce sera le 
dernier, puisqu'il épouse une Saint Laurentaise : Angèle Vergnaud et reste au pays. 
Il est alors embauché à la fabrique de tissus pour l'entretien des bâtiments. 
Du même côté de la rue, c'est maintenant la maison de Victor Petit, le marchand de 

vins. 

En face, le cousin de Marcel, Alexandre Petit, est charron. Il a fait son tour de 
France comme « compagnon charron du devoir » sous le pseudonyme de « La fleur 
des lauriers » et reçu son titre de compagnon à Paris, le 25 novembre 1901 puis il 
est revenu exercer son métier, à 20 ans, à Saint-Laurent. Son père, Henri Petit, est 
giletier et sa mère, tailleuse d'habits, un emploi féminin rare car avant 1914, ce 
métier est réservé aux hommes. 
 
A proximité de l'atelier du charron, Alexandre Petit, se trouve celui du menuisier, 
Antoine Bourdy. Honoré Mathias qui fait le commerce des bestiaux et Julien 
Ratat, marchand d'ânes (même s'il n'est pas mentionné dans l'almanach de 1913) 
sont aussi très connus. 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



La carte postale de gauche montre la partie haute du Mas-Broussard en arrivant des 
Sablons ; celle de droite représente la même partie mais en venant de Saint-Laurent. 
Des habitants du quartier sont sortis pour être sur la photo. L'expéditeur de celle-ci 
est sans doute heureux de montrer la maison de ses parents mais comme il n'a pas 
signé son envoi, nous ignorons à qui elle appartient en 1912. Est-ce la demeure de 
Mr Vieilletoile ? 
Sur les deux clichés, on aperçoit l'éolienne des marchands de vins : Victor et Marcel 
Petit. 
Mais à quoi sert-elle ? C'est une éolienne de pompage, « une machine à vent », pour 
monter de l'eau, sans doute celle d'un puits. 


